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intérêt pour le sort des lépreux et font tout ce qui est pOssible
pour le soulagement et la préservation de la nation.

Sous ce rapport le petit royaume de Hawaï est digne de la
sympathie et de l'admiration de l'univers.

Bien des choses sont encore nécessaires à l'établissement:
des habitations plus spacieuses et plus commodes, un meil-
leur aménagement, et quant aux prêtres qui ont consacré
leur vie à cette sublime ouvre de miséricorde, est-il un de
leurs voux qui ne doive être exaucé, une de leurs requêtes
qui ne doive être accueillie par le gouvernement avec l'em-
pressement do la reconnaissance ?

XIV

Durant les derniers jours, lorsque je chercbais le P.
Damien, je le trouvais tantôt. au haut d'une échelle, marteau
en main, tantôt dans le jardin, ou à l'hôpital, ou à la cuisine,
ru chez un malade, suivant les circonstances. Il était bien
rare qu'il put s'asseoir avec moi, jamais il n'avait un instant
à lui. Une*fois, je le retins au passage, sous prétexte de lui
faire ma visite d'adieu. Cédant avec peine à mes vives
instances, il consentit à aller chercher sa décoration. Elle
reposait dans son petit écrin en maroquin relegué dans un
coin et couvert d'une épaisse couche de poussière : "Ce n'est
pas cela qui me retient ici, " dit-il avec un léger haussement
d'épaules, et il m'avoua n'avoir jamais passé le ruban à son
cou. A peine l'avait-il regardé depuis le jour où l'évêque
lui avait ordonné de le porter pour faire plaisir à ses simples
ouailles.

Une fois, je me dirigeai seul vers la chapelle, un harmo-
nium était placé près d'une fenêtre ouverte d'où l'on voyait
le pandanus qui avait servi d'abri au P. Damien lors de son
arrivée à Kalawao. Je m'assis devant l'instrument laissant
courir mes doigts sur les touches, je rêvai à l'existence qu'on
doit mener en un tel lieu, au besoin et au manque de
sympathie, à la solitude de l'âme destinée à une communion
perpétuelle avec la mort. Entendant un léger bruit, je me
retournai et uis la chapelle presque remplie de lépreux qui
s'y étaient glissés silencieusement, un à un, au son de l'orgue.

- 134--


